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Opitciwan deviendra la première  
communauté autochtone du Québec  

à convertir son réseau électrique autonome

UNE ENTENTE 
HISTORIQUE
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Chiots nordiques 
amorce son année 
à Opitciwan
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De la musique 
pour les yeux  
et les oreilles
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1608, boul. Ducharme, 
La Tuque
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143, rue Bostonnais

Garage Germain & Audy
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L'heure est à la simplification pour les habitants 
de  La  Tuque !  En entrevue au micro du 97,1  FM 
les directeurs généraux de la  Caisse  Desjardins 
de  La  Tuque et de la  Caisse  Desjardins des 
 Technologies ont annoncé qu'ils uniraient 
désormais leurs forces pour rendre les demandes 
de dons et de commandites plus accessibles pour 
tous les membres de la population de  La  Tuque.

Confusion pour les demandeurs
Avant cette nouvelle collaboration, les gens 
devaient frapper à la porte de deux caisses 
distinctes pour faire la demande d’un don ou 
d’une commandite. Les critères d'admissibilité 
étaient également différents pour chaque 
caisse, ce qui rendait parfois la démarche 
fastidieuse pour les habitants.

Une solution pour simplifier les choses
Le directeur général de la  Caisse  Desjardins des 
 Technologies,  Jean-François  Trudel, et le directeur 
général de la  Caisse  Desjardins de  La  Tuque, 
 Johann  Thiffault, se sont réunis pour trouver 
une solution à ce problème. La réponse : une 
collaboration sur tous les projets et une politique 
d'investissement commune pour les deux caisses.

Avec cette nouvelle collaboration, les membres 
de  La  Tuque n'ont plus à se soucier de la 
caisse à laquelle ils appartiennent. Il n'y a plus 
qu'une seule porte d'entrée pour les dons et 
commandites, et les critères d'admissibilité 
sont identiques pour les deux caisses. Cette 
simplification rendra les démarches plus faciles 
pour les membres, les partenaires de l'industrie 
et les organismes locaux.

Desjardins : un acteur clé de la collectivité
Desjardins est impliqué dans la collectivité 
de  La  Tuque depuis de nombreuses années. 
Au cours des trois à quatre dernières années, 
les deux caisses ont injecté plus de 200 000 $ 
dans divers projets porteurs pour les 
entrepreneurs, la jeunesse, les sports et loisirs, 
la culture, la santé. La nouvelle collaboration 
permettra de simplifier les démarches pour 
les habitants, tout en continuant de soutenir 
les projets locaux.

De plus, les deux caisses ont décidé de mettre 
en place cette année un nouveau montant 
dédié aux projets d'innovation technologique 
au sein des organisations latuquoises.

Deux caisses :  Deux missions distinctes
Bien que les deux caisses de  La  Tuque 
collaborent pour faire rayonner la région, 
il n’est pas question de fusionner. Les 
deux entités ont des missions distinctes et 
comptent poursuivre dans cette voie. La 
 Caisse  Desjardins de  La  Tuque est une caisse 
de territoire aux services de l’ensemble des 
habitants et de l’économie latuquoise. Tandis 
que la  Caisse  Desjardins des  Technologies est 
une caisse provinciale dédiée à l’écosystème 
technologique, mais qui continu de desservir 
ses membres fondateurs latuquois de 
l’industrie des pâtes et papiers.

Comment faire une demande de dons  

et de commandites ?
Vous avez un projet porteur qui pourrait profiter 
la collectivité de  La  Tuque, voici comment vous 
y prendre pour soumettre une demande de 
dons ou de commandites.  Rendez-vous sur le 
www.desjardins.com/81 510 103  ou appelez 
 Karine  Masse, adjointe à la direction générale au 
819 523-2791, et composez le poste 7 057 224. 
Vous pouvez également la joindre par courriel 
au karine.km.masse@desjardins.com.

Les Caisses Desjardins de La Tuque unissent 

leurs forces pour faire rayonner la région latuquoise. 
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PATRICK  VAILLANCOURT 

pvaillancourt@icimedias.ca

ENVIRONNEMENT. Le  Conseil des  Atikamekw 

d’Opitciwan (CAO),  Hydro-Québec (HQ) et la 

 Société en commandite  Onimiskiw  Opitciwan 

(SCOO) ont annoncé une entente historique jeudi 

à l’hôtel  Delta de  Trois-Rivières pour la transfor-

mation de la centrale au diésel par la biomasse 

forestière pour alimenter toute la communauté 

en électricité ainsi que la scierie. Opitciwan 

devient ainsi la première communauté autoch-

tone du  Québec à convertir son réseau autonome.

Avant de procéder aux annonces de la nature du 
projet, une prière et un chant traditionnel atikamekw 
ont été récités par deux anciens de la communauté 
d’Opitciwan. « C’était important pour nous de com-
mencer avec un chant d’honneur, exprime d’entrée 
de jeu le chef du  Conseil des  Atikamekw d’Opitciwan, 
 Jean-Claude  Mequish. L’entente historique a été 
signée le 15 décembre dernier avec  Hydro-Québec. 
C’est une première étape cruciale pour le dévelop-
pement de la communauté d’Opitciwan, d’autant 
plus qu’on y travaille depuis de nombreuses années. 
Ce sont plusieurs générations de chefs qui ont porté 
ce projet pendant de nombreuses années. Je tiens à 
souligner la vision et le travail acharné de mes prédé-
cesseurs :  Simon  Awashish,  Paul  Mequish,  Jean-Pierre 
 Mattawa,  Christian  Awashish. Mikwetc ! »

Le chef  Mequish a tenu aussi à souligner le travail 
de  Sophie  Brochu, ancienne  PDG d’ Hydro-Québec, 
qui a su réparer les ponts avec la communauté atika-
mekw pour rendre le projet possible. «  Elle a été un 
facteur clé de la réussite pour dénouer les impasses. 
Surtout depuis notre première rencontre le 8 juillet 
2021, les choses ont progressé rondement. »

Le nom de la  SCOO incluant le mot  Onimiskiw qui 
signifie tonnerre, a été choisi pour son importance 
puisque le tonnerre produit de l’électricité.

«  Le chef a été poli en disant que ça fait longtemps 
qu’on travaille sur ce projet, c’est depuis 2009, sou-
ligne  Julie  Boucher,  vice-présidente, développement 
durable, relations avec les communautés et commu-
nications pour  Hydro-Québec. Je me souviens de 
cette rencontre en juillet 2021 où la tension était pal-
pable. On ne s’entendait pas parce qu’on avait tous 
nos vus de la façon dont ça serait fait, nos intérêts et 

nos façons de penser. On a été ensuite capable de 
s’écouter pour vrai, en essayant de comprendre ce 
que l’autre essaie de faire et quelles sont les inten-
tions. Je suis fasciné de voir comment c’était à la suite 
de cette rencontre et qu’aujourd’hui, nous sommes 
capables de nous parler et de nous serrer la main. On 
a sorti de nos façons habituelles de travailler. »

LA NATURE DU PROJET
La mise en service de la centrale d’une puissance 

installée de 4,8  MW est prévue pour juillet 2026. Le 
contrat, d’une durée de 25 ans avec possibilité de 
prolongation de 15 ans, s’intègre notamment dans 
le plan d’acquisition d’un séchoir, prévu par la scierie 
d’Opitciwan.

Une fois la centrale en service, elle fournira l’élec-
tricité pour répondre aux besoins de la communauté. 
De plus, le projet contribuera au développement 
économique et à la création d’emplois en consoli-
dant et maximisant les activités de la scierie, dont le 
 Conseil d’Opitciwan est actionnaire majoritaire.

Les coûts de réalisation du projet sont évalués 
à 60,2 M$, ce qui nécessitera, en plus des investisse-
ments des promoteurs (SCOO et le  CAO), la contribu-
tion des gouvernements du  Québec et du  Canada. 
Le conseil investira 10 % du coût total du projet 
comme mise de fonds, en plus d’un emprunt prévu à 
la hauteur de 25 %, et la différence de 65 % repose sur 
des subventions projetées des deux paliers gouver-
nementaux. «  On aura une rencontre avec le ministre 
de l’Économie  Pierre  Fitzgibbon dans les prochains 
jours », ajoute le chef  Mequish.

De son côté,  Hydro-Québec investira plus de 
19 M$ pour raccorder la future centrale à son réseau, 
et ce montant ne fait pas partie du montant total du 
projet de 60,2 M$.

La réalisation du projet nécessitera l’embauche 
de 40 travailleurs pour la phase de la construction et 
la création d’une quinzaine d’emplois permanents 
pour l’exploitation.

Des formations seront données aux membres de 
la communauté et l’objectif est de combler à 100 % 
les emplois par des  Atikamekw de la communauté 
d’Opitciwan pour les opérations de la centrale. Les 
entreprises locales seront sollicitées lors de la 
construction.

«  On espère que la première pelletée de terre se 

fera en 2023. Il faut rassurer nos membres qu’aucune 
coupe forestière de plus ne sera nécessaire pour le 
fonctionnement de la centrale. Ce sera entière-
ment des résidus forestiers de biomasse », indique 
 Jean-Claude  Mequish.

Une diminution d’environ 85 % du diesel 

utilisé est prévue. En tout, on estime que la réduc-
tion annuelle des émissions de  GES atteindra 13 000 t 
en équivalent de  CO2, soit 325 000 t en équivalent 
de  CO2 sur 25 ans, soit un résultat comparable à 
celui qu’on obtiendrait en retirant 5 000 voitures des 
routes annuellement.

On aperçoit Paulie Weizineau, qui a récité la 

prière ancestrale, Yvan-Rock Awashish, vice-

président de la Société en commandite 

Onimiskiw Opitciwan, et le chef du Conseil 

des Atikamekw d’Opitciwan Jean-Claude 

Mequish. Photo L’Écho Patrick Vaillancourt

Une entente historique  
pour la communauté  
d’Opitciwan

15 Complexe culturel
Félix-Leclerc

Viens découvrir en primeur le nouveau logo, les 

nouvelles couleurs, le nouveau slogan et le 

nouveau ton qui seront utilisés pour promouvoir La Tuque. 

Surprises + prix de participation 

février
17 h

Lancemen
t

image de marque

Places limitées - Maximum de 4 billets par personne 

Billets gratuits disponibles à l’hôtel de ville jusqu’au 10 février du lundi 

au vendredi de 8 h 30 à 12 h et de 13 h à 16 h 30. 
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SARAH  YERGEAU 

redaction@lechodelatuque.com

OPITCIWAN. Depuis plusieurs années, l’orga-
nisme à but non lucratif (OBNL)  Chiots  Nordiques 
tend la main à des communautés autochtones 
qui sont aux prises avec des problèmes de surpo-
pulation canine et d’errance.

Les professionnels de la santé animale œuvrent sur 
une base purement volontaire. Ils font le pont entre les 
communautés en se rendant directement sur place, la 
réalité étant que les villages n’ont généralement pas 
accès à des services vétérinaires à proximité.

Les bénévoles commencent l’année 2023 en force 
avec leur première clinique de stérilisation et de sau-
vetage à  Opitciwan. Ce n’était pas leur première fois 
dans cette communauté  Atikamekw, ils y avaient déjà 
effectué neuf interventions.

En plus d’avoir aidé un nombre record de 
100 chiens pour cette mission, les bénévoles ont exé-
cuté moins de transferts vers les familles d’accueil, ce 
qui est bon signe, confirme la docteure et présidente 
de la fondation,  Daphnée  Lemieux-Veilleux.

«  En 2019 on a transféré 200 chiens et cette année 
seulement 15. C’est une belle progression parce que 
ça veut dire que les chiens sont assez en santé pour 
rester dans les collectivités,  explique-t-elle.»

Même si l’organisme aurait voulu faire plus de 
transferts, ça aurait été difficile car le nombre de 
familles d’accueil et les disponibilités des partenaires 
sont limitées.

Mme   Lemieux-Veilleux ajoute que les besoins 
diffèrent d’une communauté à l’autre. Il n’y a pas 
un village dans la même situation. Par exemple, 
 Chiots  Nordiques doit revenir annuellement dans la 

collectivité de  Chisasibi pour stériliser les nouveaux 
chiens, contrairement à la communauté d’Ekuanitshit, 
où ils peuvent revenir après 2 ou 3 ans seulement, 
parce que le territoire est moins grand.

La docteure explique que, bien que cet aspect soit 
multifactoriel, il va toujours y avoir des demandes.

 «Quand on stérilise un chien dans le but de 
contrôler la population canine, on n’a pas à refaire 
l’opération. Par contre, il faut revenir entre 1 et 3 ans 
plus tard pour administrer de nouvelles doses de vac-
cins et à tous les mois il faut répéter les vermifugations, 
dans l’optique de protéger le système immunitaire de 
l’animal de potentiels parasites et infections» , indique 
 Mme  Lemieux-Veilleux.

Encore là, après l’intervention de l’équipe de béné-
voles professionnels, la stabilité de l’état des commu-
nautés dépend des solutions que les décideurs locaux 
mettront en place. Chiots  Nordiques assiste les com-
munautés même après les missions.

SENSIBILISER ET ÉDUQUER
 «On est actuellement en train de développer un 

cahier d’activités pour les écoles primaires afin de sen-
sibiliser les jeunes et de créer un lien  humain-canin qui 
soit fort et adéquat, affirme la docteure et présidente. 
On travaille aussi sur un programme éducatif en com-
portement canin, en plus d’un programme d’éduca-
tion pour les propriétaires de chiens» ,  continue-t-elle.

Le calendrier de l’organisme se remplit à vue d’œil : 
en mai prochain, ils seront de passage à  Wemotaci 
pour offrir leurs services en clinique.

Mme  Lemieux-Veilleux est fière de dire qu’ils se sont 
beaucoup améliorés depuis leurs débuts : «Il y a 10 ans, 
on effectuait notre première clinique de stérilisation. 
On n’avait jamais fait ça mais on a beaucoup appris.» 

Elle ajoute que  Chiots  Nordiques, 
tout comme ses missions, continue 
d’évoluer sur la bonne voie, celle de l’en-
traide et de la cohabitation harmonieuse.

Les bénévoles de Chiots nordiques 

ont commencé l’année 2023 en 

force avec leur première clinique de 

stérilisation et de sauvetage à 

Opitciwan.  Photo bénévoles Chiots Nordiques
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Don de 1000 $ à l’Escadron 646
Une délégation de la  Légion royale canadienne  Filiale  Robert  Richards (Québec 031) de  La  Tuque 

a été le 27 janvier dernier à la rencontre des cadets de l’air de l’Escadron 646 afin de leur remettre 
un chèque au montant de 1000 $. L’utilisation de ces fonds permettra d’améliorer la qualité et la 
quantité des activités du corps de cadets de  La  Tuque et ainsi assurer une plus grande participation 
des jeunes. Il est à noter que ces trois dernières années de pandémie ont été très difficiles pour nos 
jeunes et pour les corps de cadets. Soulignons qu’un des mandats de la  Légion royale canadienne 
est d’appuyer les unités de cadets de leurs régions. À cette fin, la légion autorise les filiales à sub-
ventionner leurs activités en utilisant une partie des fonds amassés lors de la  Campagne annuel du 
 Coquelicot. Sur la photo, on retrouve en partant de la gauche :  Capitaine  Julie  Bousquet, représen-
tante de l’escadron 646 ; les camarades  Daniel  Pilon, officier de liaison cadets ;  André  Aubé, respon-
sable du  Fond du  Coquelicot ;  Michel  Sylvain, président de la  Légion royale canadienne  Filiale  Robert 
 Richards (Québec 031) de  La  Tuque ; et  Jean-Marc  Pilon, responsable du jour du souvenir. Photo courtoisie

FILIALE ROBERT RICHARDS

DISTRIBUTION : 6 337  EXEMPLAIRES •  TIRAGE : 6 380 EXEMPLAIRES IMPRIMÉS
Dépôt légal :  Bibliothèque  Nationale du  Québec. Société  Canadienne des postes -  Envols de publications  Canadiennes. Numéro de convention 1 266 454. Toute reproduction des annonces ou informations, en tout ou partie de façon officielle ou déguisée est 
interdite sans la permission écrite du directeur général. L’Écho de  La  Tuque ne se tient pas responsable des erreurs typographiques pouvant survenir dans les textes publicitaires mais il s’engage à reproduire uniquement la partie du texte ou se trouve l’erreur. La 
responsabilité du journal et ou du directeur général ne dépassera en aucun cas le montant de l’annonce. Les articles publiés dans l’Écho de  La  Tuque sont sous la seule responsabilité des auteurs et la direction ne partage pas nécessairement les opinions émises.
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333, rue Scott,  
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Voici notre beau bébé 2021 de la 
promotion de l’Écho de La Tuque.
Léo Philibert né le10 février 2021
Maman : Charlène Elie
Papa : Alexandre Philibert

Voici notre beau 

bébé 2022 de la 

promotion de  

l’Écho de  

La Tuque.

Handye Matte  
née le 28 octobre 2022

Maman :    Moly Martel 
Côté

Papa :    Ludovic Matte
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STÉPHANIE  PARADIS 
sparadis@icimedias.ca

POLITIQUE. Fière de ses réalisations de 2022, la députée 

de  Laviolette– Saint-Maurice,  Marie-Louise  Tardif, assurera la 

continuité de plusieurs dossiers importants pour 2023, tels 

que le nettoyage du terrain de la  Belgo et le traitement des 

eaux à  Shawinigan, ainsi que celui de la téléphonie cellulaire 

en  Haute-Mauricie.

Une solution au traitement des eaux presse à  Shawinigan, 
et  Marie-Louise  Tardif révèle que le dossier devrait avancer 
rondement en 2023, alors qu’une solution sera bientôt mise 
de l’avant. «  On avait demandé à la  Ville une solution pérenne 
plutôt que des solutions temporaires. La  Ville sait vers quoi 
elle doit s’orienter et un projet est présentement à l’étude », 
confirme  Mme  Tardif.

Du côté de l’ancienne usine  Belgo, même si le nettoyage 
n’avance pas assez vite selon  Mme  Tardif, le dossier avance tout 
de même. En 2022, ce sont 55 000 tonnes de déchets qui ont été 
extraits et ôtés du site, ainsi qu’un mur qui a été démoli.

Quant à la tant attendue zone d’innovation regroupant les 
villes de  Shawinigan,  Trois-Rivières et  Bécancour,  Mme  Tardif assure 
que l’annonce sera faite en 2023. « À  Shawinigan, 40 M$ seront 
investis dans la construction d’une bâtisse et l’achat d’équipe-
ment pour la recherche sur le recyclage des batteries. Le  Centre 
national en électrochimie et en technologies (CNETE) est très per-
formant et sera mis à contribution. On va vraiment faire partie de 
l’équation de la zone  Bécancour –  Trois-Rivières –  Shawinigan », 
ajoute  Marie-Louise  Tardif.

Pour ce qui est de la téléphonie cellulaire dans la région 
de  La  Tuque, il faudra s’armer de patience, car le processus ne 
devrait que s’amorcer en 2023. « C’est un long processus, rappelle 
 Mme  Tardif. Il y a encore quelques milliers de personnes qui n’ont 
pas la possibilité d’avoir un cellulaire. Les besoins sont encore 
grands. Le gouvernement va aider comme il a aidé pour l’internet, 

mais les gens ne seront pas branchés en 2023. Ce serait probable-
ment trop optimiste. »

La députée caquiste planchera également sur les dossiers 
de la pénurie de places en garderie et en  CHSLD, ainsi que sur le 
dossier de la pénurie de  main-d’œuvre en travaillant davantage 
à jumeler les formations aux besoins des entreprises de la région 
par la création, notamment, de stages.

Elle souhaite également travailler aux côtés des industries 
forestières pour qu’elles conservent leurs volumes d’approvision-
nement en bois.

BILAN DE 2022
 Marie-Louise  Tardif se réjouit de plusieurs dossiers qui ont eu 

cours en 2022, dont celui de la réfection du tarmac de l’aéroport 
de  La  Tuque. «  En travaillant avec les gens de la  Ville de  La  Tuque, 
on a réussi à déposer et redéposer un projet, parce qu’initiale-
ment, il avait été refusé », rappelle  Mme  Tardif. Cela représente une 
aide financière d’un peu plus de 8 M$ pour refaire la piste d’atter-
rissage, la voie de circulation et le tablier ainsi que la joue d’un 
instrument de navigation de l’aéroport.

Également, la députée de  Laviolette– Saint-Maurice rappelle 
que le dossier de l’internet haute vitesse va bon train. « C’était une 
promesse qui avait été faite au début du mandat de brancher la 
totalité des gens qui répondaient à deux critères d’admissibilité, 
soit que la résidence soit accessible à l’année et qu’elle soit desser-
vie par l’électricité. C’est une avancée majeure pour l’ensemble du 
comté, parce qu’avec la pandémie, de plus en plus de gens font 
du télétravail. En 2022, quelques centaines de domiciles ont été 
branchés en  Haute-Mauricie », mentionne  Mme  Tardif.

Elle rappelle aussi le soutien apporté à de nombreux orga-
nismes communautaires avec une aide financière totale de 2 M$ 
ainsi qu’au  Centre d’amitié autochtone pour différents projets. Elle 
a également appuyé le financement de la scierie  Tackipotcikan, 
projet du  Conseil des  Wemotaci qui a reçu un financement de 
600 000 $ du gouvernement du  Québec.

Marie-Louise Tardif poursuit ses grands dossiers

>
4
0
3
4
0
8



6 
- É

C
H

O
 D

E 
LA

 T
U

Q
U

E 
- w

w
w

.le
ch

od
el

at
uq

ue
.c

om
 - 

Le
 8

 fé
vr

ie
r 2

02
3

JUDITH  MC  MURRAY 

redaction@lechodelatuque.com

MUSIQUE. L’artiste de renommée internationale  Simon 

 Leoza sera en spectacle le samedi 11 février au  Complexe 

culturel  Félix-Leclerc de  La  Tuque. Il s’agit de son unique 

performance prévue en  Mauricie dans le cadre de sa tournée 

pour son album  Albatross.

Simon  Leoza est un compositeur de musique et 
 multi-instrumentiste de  Montréal. Il raconte que la musique 
s’est présentée à lui de manière intuitive dès le début de son 
adolescence. «  Dans ma famille, ce sont plutôt des comptables, 
des professeurs…  Il n’y a pas d’artiste, donc je suis un peu le 
mouton noir.  Peut-être que justement parce que je n’ai pas été 
exposé à ça, il y avait une curiosité chez moi qui était grandis-
sante »,  explique-t-il.

Le jeune compositeur œuvre dans le milieu depuis plusieurs 
années et a fait paraitre quelques  EP sous le pseudonyme de 
 Tambour. Paru en 2021,  Albatross est ainsi son premier album 
complet sous son nom  Simon  Leoza.  Celui-ci est le travail d’explo-
rations et d’expérimentations sonores. « L’album est vraiment issu 
d’un long cheminement et c’est pour ça qu’il s’appelle  Albatross, 
parce qu’un albatros, c’est un oiseau qui parcourt de longues dis-
tances et ça a été un long parcours de composer cet  album-là. »

La musique instrumentale est apparue naturellement pour 
l’artiste. « Étant donné que je n’avais pas de formation en musique, 
quand je jouais du piano ou de la guitare, j’improvisais et je com-
posais des pièces en fait. »  Aujourd’hui, en plus de créer ses propres 
musiques,  Simon  Leoza collabore sur de nombreux projets en 

composant notamment pour des films, des spectacles de danse, 
de théâtre et de cirque.

Bien que certains présentent sa musique comme appartenant 
au néoclassique,  Simon  Leoza y perçoit plutôt un amalgame de 
genres. «  Moi, je vois ma musique comme mélangeant plusieurs 
styles : l’ambiant, la musique électronique, la musique classique. 
C’est une musique qui est très cinématographique ».

Il s’agit en effet de pièces musicales très imagées et contempla-
tives. Comme le souligne le compositeur à propos de son album 
 Albatross : « Ça parle des grands espaces, un peu du mythique 
aussi. »

En ce qui concerne le spectacle qui sera présenté au  Complexe 
culturel  Félix-Leclerc, on peut s’attendre à une expérience unique.

« À l’écoute de son album  Albatross, on entre dans un univers 
où les émotions nous transportent, un peu comme quand on lit 
un roman où quand on regarde un bon film », décrit  Bruno  Cantin, 
adjoint de direction et communications du  Complexe.

Vous pourrez voir sur scène multiple sonorités : piano, violon, 
en passant par des synthétiseurs et des sons électroniques. «  Mon 
but c’est d’amener les gens dans différentes émotions, différents 
lieux, tout en étant dans mon univers, affirme l’artiste. On a une 
mise en scène et la manière par laquelle les pièces s’enchainent, 
c’est créé pour qu’on parte ensemble, un peu comme dans un 
film. »

Pour obtenir des billets pour le spectacle de  Simon  Leoza, trois 
options s’offrent à vous. Vous pouvez visiter le site internet www.
complexeculturelfelixleclerc.com, téléphoner au 819 523-9280 
(poste 230), ou encore, vous rendre directement à la billetterie du 
 Complexe les jeudis et vendredis de 12 h à 16 h 30. Simon Leoza Photo courtoisie

Le virtuose Simon Leoza  
de passage à La Tuque  

CULTURE
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VOUS PENSEZ SIGNER  
UN BAIL EN RPA ? 

VOUS AVEZ UN PROBLÈME AVEC  
VOTRE RENOUVÈLEMENT DE BAIL ?

  LE CENTRE D’ASSISTANCE ET  
D’ACCOMPAGNEMENT AUX PLAINTES  
EST LÀ POUR RÉPONDRE À VOS QUESTIONS  
ET VOUS SOUTENIR.

Appelez-nous! C’est gratuit!

1 877 767-2227

RÉSIDENCE PRIVÉE 

POUR AÎNÉS 
(RPA)
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 MARIE-EVE B. ALARIE 

mbalarie@icimedias.ca

ARTS  VISUELS. C’est surtout le travail de ses élèves que met 

habituellement en lumière  Elen  Lemire,  artiste-peintre et ensei-

gnante en arts plastiques à l’école  Champagnat. Cette  fois-ci, 

ce sont ses œuvres à elle que l’on peut découvrir sur les murs de 

l’Espace  Carole-Guérin du  Complexe culturel  Félix-Leclerc jusqu’au 

2 mars.

Elen  Lemire est une artiste peintre multidisciplinaire, mais elle 
est surtout une passionnée d’art. C’est ce qui l’a menée à orienter ses 
études dans le domaine des arts au cégep, puis à obtenir un baccalau-
réat en enseignement des arts. Elle transmet d’ailleurs sa passion aux 
élèves de l’école secondaire  Champagnat depuis près de 20 ans.

«  En tant qu’enseignante en arts plastiques, je maîtrise beaucoup 
de techniques différentes. Par contre, pour cette exposition, je me 
concentre sur ma création personnelle et ce que j’aime particulière-
ment faire,  raconte-t-elle. Ce sont des œuvres abstraites et contempo-
raines qui me ressemblent. Elles ont un côté plus brut et urbain. »

Pour  Elen  Lemire, cette exposition est l’occasion de renouer avec 
l’Artiste –avec un grand A– en elle. Et c’est dans l’abstraction qu’elle se 
retrouve et qu’elle se sent le mieux.

«  Quand on peint un portrait ou une nature morte, il y a des 
conventions que tu dois retenir et des techniques que tu dois utili-
ser, comme les ombres et la lumière. Je me sens prise dans une boite 
avec ces contraintes techniques parce que je ne peux pas m’amuser, 
 explique-t-elle. Il m’arrive d’en faire et je peux éprouver la satisfaction de 
la réussite de l’œuvre, en ce sens que mon cerveau est content, mais pas 
mon cœur. Du moins, jamais autant que lorsque je me retrouve devant 
ma toile blanche sans savoir ce que je ferai. »

Elle met alors de la musique et se laisse emporter par le premier 

coup de pinceau qui se dépose sur la surface blanche. « C’est comme 
si toutes mes émotions y passent !  Il y a tout de même une mécanique 
qui revient dans mes œuvres. On sent mon style naturel, mais c’est dans 
l’art abstrait que mon cerveau arrête et que mon cœur prend le dessus. »

«  Je n’ai jamais d’idée préconçue lorsque je m’installe pour peindre, 
 poursuit-elle. Ça débloque après le premier coup de pinceau. Je 
m’abandonne dans le processus. Mais ce n’est pas parce que c’est de 
l’art abstrait que c’est n’importe quoi. J’applique beaucoup de notions 
dans la composition, comme la profondeur, la perspective. Il y a telle-
ment de réflexion derrière chaque coup de pinceau. Chaque chose que 
je fais sur la toile a une raison. »

L’artiste latuquoise aime travailler la texture et la matière dans ses 

œuvres. Elle y intègre également des matériaux inusités, tels que du 
ciment, de la corde, un moustiquaire, des  cure-dents, de la colle ou du 
tissu, par exemple.

On peut découvrir la vision artistique d’Elen  Lemire à l’Espace 

 Carole-Guérin pendant les heures d’ouverture de la billetterie, soit les jeu-

dis et les vendredis, de 12 h à 16 h 30, ainsi que lors des activités prévues au 

 Complexe culturel.

LE  SAVIEZ-VOUS ?
L’été dernier,  Elen  Lemire faisait également partie des artistes qui 

ont peint en direct au  centre-ville de  La  Tuque dans le cadre des  Jeudis 

 centre-ville.

Photo courtoisie

Dans l’univers abstrait et contemporain d’Elen Lemire
Exposition au Complexe culturel Félix-Leclerc

RESPECTER   
LA SIGNALISATION, 
 C’EST PLEIN  
 DE BON SENS.
Circulons aux endroits indiqués.
Ralentissons dans les courbes.
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Angélica Morissette
553, rue Commerciale, La Tuque

 peinturedeco@tlb.sympatico.ca

 www.centrepeinturedeco.com     819 676-5020         

5 projets de peinture à faire soi-même 
pour rafraîchir votre maison
Votre demeure a besoin de changement?

Voici cinq projets faciles à réaliser qui auront un impact significatif sur l’apparence et 

l’ambiance de votre maison.

1. La porte d’entrée : la première impression est d’une grande importance. Choisissez une 

couleur pimpante ou élégante, en harmonie avec le style de votre propriété.

2. La porte du garage : rehaussez instantanément l’attrait de votre domicile en rajeunissant 

votre porte de garage. Sélectionnez une couleur qui s’agence aux caractéristiques extérieures 

de votre maison ou à votre aménagement paysager.

3. Les commodes : vous pouvez raviver une pièceennuyeuse en rénovant vos 

commodes en bois. Préférez une couleur percutante pour capter le regard 

ou un ton neutre pour des meubles qui se marient parfaitement au décor.

4. Les armoires : peindre les armoires de la cuisine peut métamorphoser 

leur apparence. En cherchant votre nouvelle couleur, pensez à tenir 

compte de celles de votre dosseret, de vos comptoirs, du plancher 

et des murs.

5. Les étagères : si elles sont intégrées, songez à les peindre dans des 

couleurs vives qui attireront l’attention sur vos objets de collection, 

vos photographies et vos livres, par exemple. Dénichez vos pinceaux 

et votre peinture en visitant les quincailleries et les boutiques 

spécialisées près de chez vous. Pour des projets d’envergure, 

n’hésitez pas à recourir aux services d’un professionnel!

Les  entrepreneurs-électriciens sont de fidèles 
partenaires de vos projets. Ils peuvent vous 
apporter les conseils et l’expertise nécessaires 
à la réalisation de vos projets de rénovation, tant 
pour votre domicile que pour votre entreprise. 
Comme on ne lésine pas sur la sécurité, n’hésitez 
pas à confier la réalisation des travaux électriques 
à des professionnels qualifiés.

Vous pouvez faire appel aux services d’un 
 entrepreneur-électricien pour un projet mineur, 
ou encore pour la réalisation complète d’une 
installation électrique, intérieure ou extérieure. 
L’électricien peut simplement ajouter des prises 
et des interrupteurs, ou encore améliorer con-
sidérablement la performance énergétique de 
votre maison, pour obéir aux critères de certifi-

cations environnementales qui peuvent parfois 
être associées à des subventions. N’hésitez pas à 
discuter avec votre  entrepreneur-électricien des 
travaux qu’il est en mesure d’effectuer.

Lorsque vous contacterez un entrepreneur certifié, 
vous pourrez discuter de vos besoins, puis il vous 
proposera un plan de travail avec une soumission 
détaillant les coûts. Les  entrepreneurs-électriciens 
sont régis par la  Corporation des maîtres électric-
iens du  Québec ; ils doivent posséder les qual-
ifications requises 
et poursuivre leur 
a p p r e n t i s s a g e 
grâce à une for-
mation continue. 
Ils offrent un ser-
vice profession-
nel garanti et leurs travaux sont conformes aux 
normes de sécurité établies par le code de con-
struction.

Faire affaire avec un  entrepreneur-électricien vous 
évitera les tracas que vous auriez en décidant 
d’effectuer les travaux  vous-même. Vous serez 
tranquille : les travaux seront réalisés correcte-
ment et de façon sécuritaire. Vous n’aurez qu’à 
profiter de vos nouvelles installations !

Confiez vos travaux de rénovation 
à un électricien professionnel
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Philippe Lachance,
co-propriétaire

Confiez la réalisation 
de vos travaux à un 

entrepreneur-électricien 
qualifié.

1437, boulevard Ducharme, La Tuque 

Téléphone : 819 523.6224 

Télécopieur : 819 523.6227 

Courriel : info@ltehr.com

>404071

544, RUE COMMERCIALE, 
LA TUQUE (QUÉBEC) G9X 3A8

TÉL.: 819 523-2761

COMMENT CHOISIR LE BON 

AMEUBLEMENT?

Choisir des meubles ne doit pas se faire à 
la légère ou en fonction de notre humeur 
du moment. Il s’agit d’une acquisition que 
l’on souhaite à long terme et qui devra 
s’adapter à notre mode de vie et au style de 
notre résidence. En plus de son utilité, on 

pourra évaluer son style, ses couleurs et ses 
matériaux.

Les styles sont aussi variés que les genres 
d’habitation. De l’allure contemporaine au 
style antique, en bois, en contreplaqué ou en 
acrylique, on trouve des meubles pour tous 
les goûts. Les couleurs jouent un grand rôle 
dans la sélection d’un mobilier. En plus d’être 
reconnues pour influencer l’humeur, elles 
peuvent changer la perception d’une pièce en 
la faisant paraître plus grande ou plus petite. En 
règle générale, les couleurs chaudes comme 
le rouge, le jaune et l’orangé sont reconnues 
pour stimuler les gens. Pour leur part, les 
couleurs froides comme le bleu, le vert et le 
mauve inspirent la tranquillité et la relaxation.
Ainsi, tout dépendant de la fonction de la pièce 
et de l’impact que l’on souhaite créer avec le 
mobilier, on choisira les teintes adéquates.

Les tissus ont aussi un rôle important dans 
la création de l’ambiance. Si le cuir apporte 
une note chic, souvent indémodable, le 
coton procure le confort été comme hiver. 
L’avantage du coton est qu’il se décline dans 
une quantité impressionnante d’imprimés 
qui s’agencent facilement à n’importe quel 
décor. Par contre, sa durée de vie est souvent 
moindre que celle du cuir.

Jean Spain 
propriétaire

368, rue St-François 
La Tuque

TÉL. : 819 523-3254

À bicyclette, vous devez prendre certai nes précautions pour 
assurer votre sécurité et celle des autres usagers de la route. En 
voici quelques-unes.

1. Portez un casque

Le casque est le meilleur moyen de réduire les risques de blessures 
à la tête en cas d’accident. Pour être bien protégé, misez sur un 
modèle répondant aux normes de sécurité — recherchez les sigles 
CSA, CPSC, ASTM, EN ou SNELL. Veillez en outre à ajuster votre 
casque correctement  : les courroies avant et arrière doivent se 
rejoindre sous les oreilles, la mentonnière ne doit pas être trop 
serrée et le casque ne doit ni balloter ni tomber sur le front ou la 
nuque.

2. Inspectez votre vélo

Avant de partir, assurez-vous que la pression des pneus est 
adéquate, que la chaîne ne saute pas et que les freins sont en 
bon état. Vérifiez également que les accessoires de visibilité 
obligatoires sont toujours en place. À noter  : vous devriez 
idéalement utiliser un vélo ajusté à votre taille.

3. Soyez visible

Divers accessoires de visibilité sont obligatoires :

• Un réflecteur blanc à l’avant;

• Un réflecteur rouge à l’arrière;

• Un réflecteur jaune ou blanc sur chaque pédale, ou encore des
bandes réfléchissantes autour des chevilles ou des souliers
dotés de telles bandes;

• Un réflecteur jaune ou blanc sur les rayons de la roue avant et

rouge ou blanc sur ceux de la roue arrière (d’au tres dispositifs 
peuvent remplacer ces réflecteurs; renseignez-vous);

• Un phare ou un feu blanc à l’avant et un feu rouge à l’arrière (si 
vous roulez à la noirceur).

Par ailleurs, des fanions (horizontal et vertical) sont fortement
recommandés. Pour plus de sécurité, portez des vêtements
réfléchissants et ajoutez des bandes réfléchissantes sur vos
accessoires (ex. : sacoches).

4. Manifestez votre présence

Communiquez avec les autres cyclistes ainsi qu’avec les piétons 
(voix, klaxon, clochette, etc.) pour leur indiquer que vous approchez 
ou que vous êtes sur le point de les dépasser, par exemple.

5. Signalez vos intentions

Utilisez les signaux de la main pour indiquer vos manœuvres 
(virage, changement de voie, arrêt, etc.). Avant de faire un signal 
et avant d’exécuter la manœuvre annoncée, vérifiez toujours la 
circulation par-dessus votre épaule.

6. Soyez vigilant en tout temps

Évitez les distractions en tous genres : il est notamment interdit de 
texter ou de parler au téléphone à vélo et de porter des écouteurs. 
Soyez également attentif aux obstacles potentiels (nid-de-
poule, voie ferrée, grille d’égout, etc.) et redoublez de prudence 
à l’approche des intersections et des entrées de maison et de 
stationnement.

Enfin, consultez le Code de la sécurité routière pour connaître 
vos obligations en tant que cycliste ainsi que les comportements 
interdits par la loi.

Vente • Achat • Réparation 

BMX • Vélo de montagne • Hybride • Fat Bike
Location de vélo

6 conseils pour faire du vélo en toute sécurité

Luc Arseneault, propriétaire

NOUVEL ARRIVAGE DE FATBIKES

Venez voir nos spéciaux

20% DE RABAIS sur Fatbikes Norco
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ENTREPRENEURIAT. La 25e  édition du 
 Défi  OSEntreprendre  Mauricie aura une 
saveur toute latuquoise cette année alors 
que les lauréats régionaux seront dévoilés 
le 25  avril prochain au  Complexe culturel 
 Félix-Leclerc.

C’est aussi aux propriétaires de la micro-
brasserie  La  Pêcheresse,  Marc-André  Ayotte 
et  Michael  Martineau, que  Développement 
 Mauricie a demandé d’assumer la présidence 
d’honneur du concours. Les deux entrepreneurs 
latuquois avaient d’ailleurs remporté le prix 
 Réussite inc. du  Défi  OSEntreprendre  Mauricie 
en 2022

Enfin, le comité organisateur a dési-
gné comme partenaire présentateur le 
 Conseil de la  Nation  Atikamekw de  La  Tuque. 
« L’entrepreneuriat constitue un excellent 
moyen pour stimuler l’économie d’une nation 
et d’une région. D’ailleurs, pour les membres 
de la  Nation  Atikamekw, le bureau du déve-
loppement économique et social  Atikamekw 
 Nehirowisiw (DESAN) a été mis sur pied afin de 
les aider dans leurs démarches entrepreneu-
riales. J’encourage toutes celles et tous ceux qui 
rêvent de bâtir une entreprise à aller de l’avant. 
Nous aurons toujours besoin de gens qui croient 
en leurs rêves et qui osent », a déclaré  Constant 
 Awashish,  Grand  Chef de la  Nation  Atikamekw.

Comme à chaque année,  Desjardins est un 
fidèle partenaire au sein du  Défi  OSEntreprendre 
 Mauricie. «  Le défi porte bien son nom, vous 
êtes des gens courageux, des gens qui osez ! 
 Je suis très content de vous recevoir à  La  Tuque 
cette année et je joins ma voix à celle de mes 
collègues de  Desjardins pour souhaiter à tous 
les participants un bon succès », a souligné 
 Johann  Thiffault, directeur général de la  Caisse 
 Desjardins de  La  Tuque.

DATES À RETENIR
Les élèves, étudiants, intervenants scolaires 

et entrepreneurs sont invités à s’inscrire d’ici 
le 14 mars à 16h. Tous les critères d’admissibi-
lité, ainsi que la liste des catégories et des prix 
spéciaux, sont accessibles en ligne sur osentre-
prendre.quebec. Une activité de remise de prix 
couronnera les lauréats régionaux le 25 avril au 
 Complexe culturel  Félix-Leclerc de  La  Tuque.

Soulignons que le  Défi  OSEntreprendre, 
est un grand mouvement québécois qui fait 

rayonner annuellement les initiatives entrepre-
neuriales de quelque 47 000  personnes : des 
jeunes du primaire jusqu’à l’université appuyés 
par leurs intervenants scolaires avec son volet 
 Scolaire, de nouveaux entrepreneurs avec son 
volet  Création d’entreprise, des entrepreneurs 
au cheminement inspirant avec son volet 
 Réussite  Inc. et des modèles d’approvisionne-
ment d’ici avec son volet  Faire affaire ensemble. 
(B.L.)

La Tuque  
à l’honneur  
au 25e Défi 
OSEntreprendre 

Le Service des plaques porte‑clés 

protège vos clés et finance 

des programmes essentiels  

pour les personnes amputées.

Commandez vos plaques 

porte-clés en ligne. 

C’est gratuit!

514 398‑0759 • 1 800 250‑3030
amputesdeguerre.ca
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  Livraison gratuite au Canada avec tout achat de 49$* et plus     Cueillette en magasin disponible   P   Stationnement facile et gratuit
*Avant taxes. Des conditions s’appliquent.

Soldes valides à parti r 8 février 2023 pour un temps limité ou jusqu’à épuisement des stocks. Quanti tés limitées par client. Photos à ti tre indicati f seulement, le texte 
prévaut en tout temps. Prix sujets à changements sans préavis. Commandes internet : des frais supplémentaires s’appliquent sur les produits surdimensionnés et 
sur l’expéditi on dans certaines régions éloignées. Tous les détails en magasin et au latulippe.com.

TROIS-RIVIÈRES - DISTRICT 55   
2100, RUE DES GRANDS-MARCHÉS

QUÉBEC  637, rue Saint-Vallier Ouest
LÉVIS 1228, rue de la Concorde

Politique du meilleur prix garanti : si vous trouvez 
un meilleur prix au Québec, nous l’égalons !

MERCI D’ACHETER
LOCAL !

Réduction de

150$

Réduction de

50$

si vous trouvez MERCI D’ACHETER

55%
de rabais

Chandail 
polaire 
Haven Hills
Pour homme.

Galons au niveau des 
poignets et de l’ourlet.l’ourlet.
100% polyester recyclé. recyclé. 
Choix de couleurs. 
N° M185917. 
Détail sugg.�: 54,95$Détail sugg.�: 54,95$

Solde 

2695$
Lim. 2 par client.

Chandail
Rio
Pour femme.

Extensible, 
confortable et 
facile d’entretien. 
Col montant. 
60% polyester recyclé 
et 40% coton. 
Choix de couleurs. 
N° M185048. 
Détail sugg.�: 79,99$

Solde 

2995$

Tente 
de chasse 
Gunner
Une personne.
Dim.�: 58 x 57 po. 
Poids�: 4,5 lb. 
N° M181781. 
Détail sugg.�: 
129,95$ 

Solde

6995$

Perce-glace 
8 po 
E-Drill
Lames en acier 
tranchantes 
et système d'anneau 
central pour une 
stabilité accrue 
et une coupe fluide. 
N° M184167. 
Détail sugg.�: 
349,95$

Solde

19995$$
Lim. 1 par client.

Bottes Antartica
Unisexe. Imperméables et ultra légères. 
Feutres amovibles. Noir. N° M177392. 
Détail sugg.�: 169,95$

Solde 11895$ 
Lim. 2 paires par client.

Doublures de rechange incluses�!

Gants ou 
mitaines 
de cuir
Idéal motoneige ou VTT. 
Isolation Thinsulate™. 
N° M008216. 
N° M008217. 
Détail sugg.�: 109,95$

Solde 

3995$
Lim. 2 paires par client.

Pantalon 
softshell 
Spoiler
Pour homme. 

Tissu extensible 
doublé de laine 
polaire. Idéal pour 
raquette, ski de 
fond et randonnée 
hivernale. Noir. 
N° M025862. 
Détail sugg.�: 109,95$

Solde 

4995$
Lim. 1 par client.
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RÉMI  LAFLAMME 

cocktailsportif@lechodelatuque.com

BADMINTON SCOLAIRE : RETOUR 
SUR LE TOURNOI DU 28 JANVIER

L’équipe de badminton des  Vikings de 
 Champagnat était du côté de  Shawinigan le 
28 janvier pour y disputer son troisième tournoi 
de la saison. 155 joueurs de la région étaient au 
 rendez-vous, soit un peu moins que pour les 
éditions précédentes. Voici les faits saillants de 
la journée, extraits du compte rendu de l’entrai-
neur  Christian  Léveillé. Globalement, l’équipe a 
obtenu moins de points que les derniers tour-
nois, mais plusieurs chaudes luttes qui n’ont pas 
favorisé les  Latuquois auraient pu faire basculer 
les choses à leur avantage. Soulignons toutefois 
les premières victoires en tournoi pour  Alexia 
 Fortin et  Raphaël  Quessy, fruit de beaucoup de 
travail et d’acharnement. Ils étaient très fiers 
d’eux, et avec raison !

Dans la catégorie  Benjamin,  Malik  Claveau, 
 Catherine  Richer et  Alexia  Fortin ont livré de 
belles batailles dans des groupes relevés, mais 
ont tous terminé avec une fiche d’une victoire 
et deux défaites, ce qui était insuffisant pour 
passer à la ronde éliminatoire.

Pour ce qui est du  Cadet masculin, épreuve 
reine du tournoi avec 47  joueurs (dont 7  de 
 Champagnat),  Ramy  Deng  Tousignant ( 2V-
1D),  Mathis  Sergerie ( 0-3),  Damien  Girard ( 1-2), 
 Yan  Blais ( 0-3) et  Raphaël  Quessy ( 1-2) ne sont 
pas parvenus à passer à l’étape suivante. En 
revanche, Édouard  Arvisais et  Thomas  Léveillé 
avec chacun une fiche de trois victoires contre 
aucune défaite, avaient la chance de pour-
suivre leur parcours. Édouard, qui n’avait jamais 
remporté un match éliminatoire auparavant, 
a enfin brisé la glace en gagnant son match 
de huitièmes de finale !  Cependant, il devait 
ensuite affronter le favori #1 et futur gagnant 
du tournoi en quarts de finale. Il a dû s’avouer 
vaincu, mais il peut sortir la tête haute avec une 
belle progression et son meilleur résultat en 
tournoi jusqu’à maintenant. Quant à  Thomas, 
il a baissé pavillon en trois manches lors d’une 
 demi-finale très serrée, pour ensuite remporter 
la partie pour la 3e position et se sauver avec 
la médaille de bronze. Chez les filles,  Gabrielle 
 Matte a pu se frayer un chemin jusqu’aux élimi-
natoires grâce à son titre de meilleure deuxième 
au classement du tournoi à la ronde. Après deux 
défaites  crève-cœur dans des matchs exigeants 
de trois manches lors de la  demi-finale et pour 
la médaille de bronze, elle a malheureusement 
stoppé son chemin au pied du podium avec 
une quatrième place. Malgré tout une très belle 
performance !

En classe  Juvénile garçons, nos deux repré-
sentants,  Cédric  Caron et  Olivier  Beaudet, ont 
bien fait et sont venus bien près de passer à 
l’étape suivante, mais leurs différentiels dans le 
tournoi à la ronde en a décidé autrement…  Ce 
n’est que partie remise dans leur cas !

Le prochain tournoi, en double cette  fois-ci, 
aura lieu à l’école  Chavigny de  Trois-Rivières le 
11 février. Bonne chance à nos  Vikings !

L’ÉTOILE DE LA SEMAINE

Chaque semaine, je tenterai de vous faire 
découvrir une personnalité du monde sportif 
latuquois qui s’est démarquée par ses exploits, 

sa persévérance, son dévouement ou sa pas-
sion.  Écrivez-nous si vous avez une étoile cachée 
à mettre en valeur dans votre entourage ! (ath-
lète, entraineur, bénévole, etc.)

Notre étoile cette semaine est  Mélodie  Naud. 
Finissante de l’école  Champagnat,  Mélodie est 
une excellente joueuse de basketball. Elle est 
capitaine des  Vikings juvéniles et est recon-
nue pour son esprit d’équipe et son leadership. 
Impliquée autant dans le sport que la culture, 
elle est également capitaine de son équipe 
d’Impro. Et, selon mes sources, tout ça en plus 
d’être une élève modèle !  Bravo  Mélodie !

SPORT SCOLAIRE :  MINI-BASKET

Le  mini-basketball du jeudi, qui met 
en vedette les élèves de 3e  à 6e  année de 
 Jacques-Buteux et du  La  Tuque  High  School, 
reprenait ses activités le 26 janvier dernier. Plus 
d’une soixantaine de jeunes sportifs participent 
à cette activité. Dans un premier match très 
serré, celui des  5e-6e années, le  LTHS a eu raison 
de  Buteux par la marque de  28-24. Les entrai-
neurs  Mathieu  Pellerin,  Francis  Larouche et 
 Kirk  Dinan tenaient à souligner les solides per-
formances des joueurs  Nathan  Delisle et  Angy 
 Loyer dans cette partie. Dans l’autre match 
opposant les  3-4-5e  de  Jacques-Buteux entre 
eux, le score final fut de  18-14. Francis  Doyle et 
 Thomas  Larouche se sont démarqués dans cette 
rencontre. Les prochaines parties auront lieu le 
16  février à 15 h 30 et 16 h 30 au gymnase de 
l’école  Jacques-Buteux.

HOCKEY  WEMOTACI :  
 BELLE SOLIDARITÉ !

Juste avant la période des  Fêtes, un beau 
mouvement de solidarité a eu lieu sur les 
réseaux sociaux. En effet, sous l’initiative de 
 Christine  Jean, un appel à tous a été lancé sur 
 Facebook afin de trouver des pièces d’équi-
pement de hockey usagées pour permettre à 
des jeunes provenant de milieux défavorisés 
de pouvoir jouer eux aussi. L’équivalent de 
huit sacs provenant d’aussi loin que  Lachine 
(la ville !), ont été récoltés. L’instigatrice du pro-
jet tenait à remercier tous les gens qui avaient 
généreusement contribué. Sa fille  Mikis s’assu-
rait pour sa part que le tout se rende bien à 
destination. Mathew  Denis-Damee, employé 
de l’aréna  Arthur-Quoquochi à  Wemotaci, se 
chargeait du reste. Il me disait d’ailleurs que les 
besoins n’étaient pas tous comblés et qu’il pou-
vait encore recevoir de l’équipement. Ils recher-
chaient entre autres de l’équipement de gardien 
pour les catégories novices et atomes. Donc si 
vous avez du « stock de hockey » en bonne 
condition qui ne vous sert plus et que vous vou-
driez débarrasser, contactez  Christine  Jean par 
 Messenger ou  écrivez-nous au cocktailsportif@
lechodelatuque.com et nous vous mettrons en 
contact avec les personnes concernées. Merci !

CORNHOLE :  
 RÉSULTATS DU 30 JANVIER

Voici les gagnants pour lundi le 30 janvier 
dernier. Classe A :  Mike  Trudel et  Mélanie  Trudel 
|  Classe B :  Alain  Veillette |  Classe C :  Marcel 
 Germain et  Mathew  Todd. Rappel :  Tournoi 
le 11 février en simple et en double. Ouvert à 
tous dans les classes  Sociale (débutants) et 
 Compétition. Inscriptions acceptées jusqu’au 
9 février. Info :  Mike  Trudel sur  Messenger.

Un seul numéro 1-866-637-5236

Profitez également de la parution GRATUITE
de votre annonce sur VosClassees.ca.

À NOS ANNONCEURS : Assurez-vous que le texte 
de votre annonce est exact dès sa parution, sinon 
il faut nous en aviser immédiatement. En cas 
d’erreur, notre responsabilité se limite uniquement 
au montant de l’achat de la première semaine de 
parution de votre annonce. Toute discrimination 
est illégale. 

IMMOBILIER
100 à 299

MARCHANDISE
300 à 399

SERVICES
400 à 599

EMPLOI ET 
FORMATION
600 à 799

ÉVÈNEMENTS 
SPÉCIAUX
800 à 899

VÉHICULES
900 à 999

Heure de tombée : mercredi 12h

Heures d’affaires du service 

téléphonique : lundi au vendredi 
8h30 à 12h et de 13h à 16h30

Mode de paiement :

POUR TOUT ACHETER  

ET TOUT VENDRE,    

près de chez vous

Offrez-vous des extras 

Informez-vous auprès 
de votre téléconseiller

3 Encadré 
3 Couleur 

3 Titre centré 
3 Caractères gras

>
S
P
E
C
0
0
1
7
6

FINANCEMENT Brisson.  Prêt  
hypothécaire privé. Finance- 
ment automobile. Aucun cas  
refusé. Léger dépôt.  
1-866-566-7081

Ana Médium, spécialiste des  
questions amoureuses de- 
puis 25 ans.  Le secret des  
rencontres positives, la mé- 
thode pour récupérer son ex  
et des centaines de couples  
sauvés durablement,  répon- 
ses précises et datées. Tél.:  
450-309-0125

585 Services financiers divers

424 Astrologie/occultisme

COCKTAIL

SPORTIF

À JAMAIS DANS NOS COEURS
INMEMORIAM.CA
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À La Tuque, le 20 janvier 2023 est décédé à l’âge de 86 ans, M. Ben Girard, conjoint de Mme 
Annette Dumont, fils de feu Edouard Girard et de feu Délima Goulet, demeurant à La Tuque.

La famille accueillera parents et amis à la Résidence funéraire Caron, 602 rue 
Commerciale, La Tuque. Heure d’accueil : samedi, jour des funérailles, à partir 

de 13h. Les funérailles auront lieu le samedi 11 février 2023 à 15h, en l’église 
St-Éphrem du Lac-à-Beauce.
L’a précédé son petit-fils, Léo.
M. Girard laisse dans le deuil outre sa conjointe, sa fille : Nina (William 
Martel); le fils de sa conjointe : Philippe Lupien (Maridza Rodriguez); ses 
petits-enfants : Edouard, Stella et Alfred; ses belles-sœurs et ses beaux-

frères : Ginette Dumont (Jacques Plamondon), Jean-Marc Dumont (Michelle 
Point), Serge Dumont, Claude Dumont (feu Murielle Lapointe), Lucille Dumont 

(Gilles Lavigne), Line Dumont (Gaston Boivin) et Michelle Dumont (Raymond 
Laliberté); ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Des dons à Jeunesse en santé de La Tuque seraient appréciés.
Renseignements : téléphone : 819 523-3566,  
télécopieur : 819 523-2701, courriel : info@residencecaron.com,  
site web : www.residencecaron.com

M. Ben Girard • 1936-2023

«  Un être cher ne nous quitte jamais. Il vit au plus profond 
de nos cœurs et continue à veiller sur nous. »

Lors du décès de

M. Marcel  Caron
Survenu le 26 novembre 2022
Nous avons été touchés par les témoignages de 
soutien, de réconfort et de sympathie que vous nous 

avez manifestés.
Veuillez agréer l’expression de notre 
sincère reconnaissance.

Son épouse  Pierrette, ses enfants : 
 Jacques,  Daniel et leur épouse, ses 

 petits-enfants ainsi que toute la famille.
>403879

SINCÈRES REMERCIEMENTS
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Subitement à son domicile de La Tuque, le 11 septembre 2022, est décédé à l’âge de 49 ans, M. Yves Lafrenière fils de 
feu Gilles-Paul Lafrenière et de feu Réjeanne Grenier. 

 La famille accueillera parents et ami(e)s à la Maison funéraire St-Ours, 2203, Champlain, Shawinigan. 

Heure d’accueil : dimanche 12 février 2023 à partir de 9h. 

Une célébration aura lieu le jour même à 11h. 

L’inhumation des cendres aura lieu à une date ultérieure. 

Il laisse dans le deuil : ses frères : Marc et Luc Lafrenière, ainsi que plusieurs oncles, tantes, 
cousin(e)s, collègues de travail et ami(e)s. 

La famille désire remercier la Coopérative Forestière du Haut Saint-Maurice pour sa 
généreuse collaboration.

Veuillez compenser l’envoi de fleurs par des dons à la Fondation des maladies 
du cœur et de l’AVC, 1434 Sainte-CatherineO. #500, Montréal, Quebec H3G 1R4

Yves Lafrenière • 1973 - 2022

SHAWINIGAN

2203, avenue Champlain

819 536-3717 • maisonstours.ca
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Relevant du Surintendant 
mécanique, vos principales 
fonctions incluront la gestion du 
personnel d'entretien mécanique 
visant l'accomplissement 
sécuritaire de leurs tâches ainsi 
que la planification journalière des 
divers travaux d’entretien et de 
réparation de votre secteur. 

SSUUPPEERRVVIISSEEUURR    
MMÉÉCCAANNIIQQUUEE  

EEnnvvooyyeezz  vvoottrree  CCVV  aauu    
rrhhllaattuuqquuee@@wweessttrroocckk..ccoomm  

Poste cadre Horaire flexible Vaste gamme 
d’avantages  

sociaux 
Salaires très  

compétitifs, boni de 
performance et 
cellulaire fourni 

EEXXIIGGEENNCCEESS  
 Formation universitaire, collégiale ou professionnelle en génie mécanique, maintenance 

industrielle ou mécanique de l’entretien; 

 Détenir de l’expérience pertinente dans un poste de supervision ou de planification; 

 Idéalement, détenir une connaissance du secteur des pâtes et papiers; 

 Le bilinguisme (français, anglais) se veut un atout; 

 Avoir une bonne connaissance des outils informatiques et de systèmes ERP; 

 Vous êtes à l’aise dans un contexte de gestion du changement ainsi qu’un environnement 

syndiqué; 

 Vous détenez d’excellentes capacités relationnelles et communicationnelles de même qu’un 

bon leadership d’influence dans le but de mobiliser efficacement nos employés; 

 Vous faites preuve d’organisation, de rigueur et d’autonomie; 

 Résider à La Tuque (ou aux environs). 

PPLLAANNIIFFIICCAATTEEUURR    
MMAAIINNTTEENNAANNCCEE  

Relevant du Surintendant de la 
planification, vous travaillerez 

conjointement avec les superviseurs 
de production et de maintenance, les 
ingénieurs de fiabilité et de procédé, 
les chargés de projet capitaux et les 

OMC sectoriels. Vous aurez la 
chance de suivre l’historique des 

équipements, ses coûts et 
réparations dans le but de 

développer une planification efficace 
et proactive.  
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Nouvelle convention  
  

Mécanicien de machines fixes

Postes recherchés 

Primes de nuit 

Augmentation de la  

prime d’assurance  

payée par  

l’employeur 

Horaire comprimé  

disponible pour certains 

postes 

Primes estivales de surtemps de 

fin de semaine (ven-sam-dim) 

et primes de classe MMF 

Régime de vacances bonifié - Accès à des 

semaines de vacances supplémentaires 

 plus rapidement 

’expérience

’expérience

’expérience

’

WestRock est la 2e plus grande entreprise d'emballage en Amérique du Nord. C'est l'une des plus 

grandes entreprises de papier et d'emballage au monde avec un chiffre d'affaires annuel de 19 milliards  
de dollars américains et 50 000 employés dans 30 pays différents. 

mmeeiilllleeuurreess  ccoonnddiittiioonnss 

Postes recherchés
Journalier
DES OU ÉQUIVALENCE (TENS)

32,47 $ et + /h
selon le département

Agent de sécurité-Pompier
DES OU ÉQUIVALENCE (TENS) + EXPÉRIENCE PERTINENTE

36,99 $ et + /h
selon le poste

Dessinateur
DEC EN GÉNIE MÉCANIQUE

37,97 $ et + /h
progression selon l’expérience

Commis de bureau
DEC EN ADMINISTRATION OU DOMAINE CONNEXE

32,38 $ et + /h
selon le poste

Mécanicien de machines fixes
DES OU TENS + DEP EN MÉCANIQUE DE MACHINES FIXES

36,99 $ et + /h
au terme de la formation 
+ prime de classe

Mécanicien industriel
DES OU TENS + DEC EN GÉNIE MÉCANIQUE OU MAINTENANCE INDUSTRIELLE OU DEP EN 
MÉCANIQUE INDUSTRIELLE

32,84 $ - 49,06 $ /h
reconnaissance de l’expérience 
classe technicien accessible

Technicien E/I
DEC OU AEC EN ÉLECTRONIQUE INDUSTRIELLE

32,84 $ - 53,69 $ /h
reconnaissance de l’expérience classes 
technicien1-2-3 accessibles

Postes cadres aussi recherchés : Analyste de systèmes informatiques, Ingénieur d’entretien,
Ingénieur de procédés, Superviseur Achats & inventaire, Surintendant Vapeur & cycle de liqueur

Postulez au westrock.com/careers ou par courriel au rhlatuque@westrock.com 
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